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double parois ou ä anneaux, son-effetest aussi plusindependant de la
nature et de la configuration du sol; mais cependant, le reglage du
tir ä l'aide de la fusee ä temps seule, sans l'emploi prealable du tir
ä obus, est toujours plus difficile qu'avec l'emploi de fusees percu-
tantes. Au moment decisif d'un combat et surtoul dans le tir contre
l'infanterie et les buts mobiles, l'usage de coups d'essai ä obus
entraine des lätonnements, des pertes de temps, un changement de
projectiles et une serie d'inconvenients qui, quoique moins sensibles
dans les tirs d'exercice ordinaires, n'en sont pas moins autant d'ob-
jecttons tres sörieuses pour le tir de guerre dans un moment
critique.

L'usage d'une fusee ä double effet rend au shrapnel toute sa
valeur ; il permet de regier le tir avec la meme facilite que pour les
obus et fait du shrapnel le projectile le plus efficace pour le
combat rapproche. En raison de la tension des trajectoires des
nouvelles pieces, les shrapnels qui öclatent par percussion au point de
chute produisent encore un effet pour le moins egal ä celui des obus
ä doubles parois ; l'effet du projectile n'esl pas eompletement perdu
comme cela arrive frequemment avec les fusees fusantes ä simple
effet.

La fusee ä double effet avec un seul regulateur peut suffire
pour le tir ä shrapnels jusqu'ä la limile de leur portee efficace.

Pour de plus grandes distances ou pour les tirs plongeants contre
des troupes abritees dans les ouvrages ou les plis de terrain, il peut
etre avantageux, surtout pour les canons de plus gros calibre, de
remplacer l'effet des shrapnels par des obus ä doubles parois ou ä

anneaux Segmentes munis de fusees ä double effet et ä etages qui
permettent de fouiller le lerrain sous de grands angles de chüte
jusqu'aux plus grandes portees. La gerbe des eclats sous l'effet de la
Charge explosive couvre encore une surface considerable et produit
un effet analogue ä celui des shrapnels, malgre l'amplitude des angles
de chüte, pourvu que le nombre etle poids des eclats soient en
rapport avec la charge intörieure.

Section militaire de l'Exposition universelle de 1878.

La Revue d'artillerie, de Paris, vient de commencer la publication
d'une etude dötaillöe sur l'artillerie ä l'exposition de Paris, par un
resume general permettant au visiteur du Champ-de-Mars de s'o-
rienter aisement, resume dont les extraits ci-apres interesseront plus
d'un de nos lecteurs:

« En entrant au Champ-de Mars du cöte de la Seine, on penetre
dans le palais par la galerie d'honneur, et l'on trouve, ä droite, les
sections etrangeres, ä gauche, la section francaise.

Les diverses sections occupent trois travöes, une grande galerie,
dite galerie des machines, et unetravee exterieure.

La galerie des machines, entre les deux pavillons d'angle, a
645 metres de longueur; eile est divisee en 43 intervalles par
42 fermes ä supports verticaux.
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Les 15 premiers intervalles correspondent aux expositions de
l'Angleterre, des Etats-Unis, de la Suede et de la Norwege.

Une grande avenue, qui va de la porte Rapp ä la porte Desaix,
separe cette derniere section de celle de l'Italie.

Apres cette avenue, 11 intervalles forment le centre de la galerie,
et comprennent l'Italie, le Japon, la Chine, l'Espagne et l'Autriche-
Hongrie. Puis vient une seconde avenue apres laquelle est une sörie
de 1b intervalles, terminant la galerie et composee des sections de
Russie, Suisse, Belgique, Grece, Danemark, Amerique centrale et
möridionale, gouvemements asiatiques, petites principautös, Portugal
et Pays-Bas.

En se reportant aux positions des deux avenues transversales et
des fermes, il sera tres facile de retrouver les objets dont l'emplacement

est designe sur le plan Joint ä la description de la Revue
d'artillerie.

Ils sont preque toujours disposes dans la galerie des machines et
dans la travee n° 3.

L'exposition militaire proprement dite est des plus restreintes.
Peu de materiel et des machines speciales en petit nombre.

II n'entre pas dans le cadre de la Revue d'artillerie de decrire tout
ce qui interesse l'armee en gönöral. Les instruments de precision, les
appareils de göographie et de topographie, cartes et plans-rehef, les
appareils mödicaux, etc., offrent, ä coup sür, un grand interet, ils
sont nombreux, mais, comme ils n'ont pas directement trait au
service de l'artillerie, on se bornera simplement ä mentionner les
classes qui les renferment.

Ces classes sont :

Classes 7 et 8. — Enseignement secondaire et enseignement supörieur.

Classe 14. — Medecine, hygiene et assistance publique.
Classe 15. — Instruments de precision.
Classe 16. — Cartes et appareils de geographie el de cosmogra-

phie.
Classe 38. — Habillement.
Classe kl. — Objets de voyage et de campement.
Classe 47. — Produits chimiques.
Classe 49. — Cuirs et peaux.
Classe 62. — Carrosserie et charronnage.
Classe 63. — Bourrellerie et Sellerie.
Classe 65 (*). — Telegraphie.
Classe 67 (ä). — Materiel de la navigation et du sauvetage.
Les classes offrant un interet plus spöcial ä rarlillerie, sont les

suivantes :

Classe 40. — Armes portatives.
Classe 43. — Produits de l'exploitation de la metallurgie.
Classe 50. — Materiel et procedös de la metallurgie.

(') Annexe de l'avenue la Bourdonnaye, prös du bätimenl de Tadministration
(porte Rapp).

(*) Berge de la Seine, rive gauche.
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Classe 54. — Mecanique generale.
Classe 55. — Machines-ontils.
Classe 68. — Materiel et procedes de l'art militaire.
Dans la nomenclature ci-dessous, on ne pourra pas suivre l'ordre

des classes, mais bien celui dans lequel sont places les objets, en
partant de la galerie d'honneur, dans laquelle on remarquera la
collection d'armes indiennes Offerte au prince de Galles; puis, visi-
tant les sections etrangeres, depuis la Grande-Bretagne jusqu'aux
Pays-Bas, et revenant dans la section frangaise, depuis la galerie du
travail jusqu'au point de depart.

Grande-Bretagne et Irlande.

Dans la travee n° 3, ä partir de l'exposition des Indes :

Hadfields Steel Foundry Company, acier fondu au creuset,
projectiles, obus vides.

Parsons, bronze au manganese.
Jessop et Sons, acier fondu, acier de cömentation.
Brown, Bayley et Dixon, acier pour cuirasses.
Bedford et Sons, aciers.
A la troisieme ferme, galerie des machines, exposition Whitworth :

canon de 9 livres se chargeant par la culasse, sur son affüt; projectiles,

cuirasse perforee, avec les projectiles qui l'ont traversöe; coupe
d'un canon rayö; doublures de cylindre en acier; photographies de
matöriel, etc.

Tweddell, machines ä river portatives.
A la meme hauteur, dans la travee n° 4, plaques d'aeier de West

Cumberland Iron and Steel Company.
Travee n° 3: The Phosphor Bronze Company, echantillons de

bronze phosphoreux, revolvers, fusil Comblain.
Barff, enduit d'oxyde noir magnötique destine ä pröserver le fer

de la rouille.
Currie, objets de campement, vetements impermeables.
Travee n° 2 : coiffures militaires.
Travees nos 2 et 3, classe 40 (armes portatives et articles de

chasse), comprenant:
Munitions de guerre de Eley Brothers, cartouches, capsules,

bourres en feutre et en drap ;

Carabines Metford; fusils Gibbs et Pitt's, de la maison Gibbs;
Fusils sans batterie de Greener; carabines express de Henry;
Kinoch, cartouches, capsules, balles et ötoupilles pour canons;
Carabines et fusils Martiny-Henry et Snider, de la maison Levis;
Poudres de mine, de chasse el ä canon de Pigou, Wilks et

Lawrence;
Fusils ä percussion centrale et express-rifles de Reilly et Comp,;

fusil Scott, et fusil Soper.
Galerie des machines, pres de la 8C ferme : Clark, nouvel appareil

pour enseigner les mouvements militaires.
Travee n° 4 : The Hale-Macdonald-War-Rocket and Torpedo

Company, fusees, torpilles de propulsion automatique, torpilles de

halage, torpilles fixes ölectriques et ä contact.
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Derriere la travee n° 4, sous l'auvent qui entoure le palais, Brown

et Comp., cuirasses et boulets d'aeier.
Cammel, plaques en acier.
Enfin, dans Ies travees nos 1, 2 et 3, ä l'extremite de l'exposition

anglaise, on trouve un certain nombre d'armes de guerre en usage
chez les peuples sauvages des colonies anglaises.

Etats- Unis d'Amörique.

Dans la travee n° 3, contre le mur de la galerie des machines, on
a place des mitrailleuses Gatling de differents modeles, un petit
canon, Systeme Gardner, de la maison Pratt et Whitney;

Dans la classe 40 (travees 2 et 3), des armes ä feu de Lowe],
Remington, Sharp, Tatham et autres;

Derriere cette classe, les fusils de United States Regulation Are
arms Company, ainsi que les cartouches de l'Union metallic car-
tridge Company;

Enfin, dans la travee 3, le petit modele d'une tour portative pour
signaux, inventee par Davis et permettant d'etablir un poste d'observation

ä 35 metres au-dessus du sol.

Norvege.

Cette puissance expose le fusil de marine Krag-Peterson, et un
fusil, en experiences, du Systeme Jarmann.

Suöde.

Dans la galerie des machines sont places des projectiles massifs et
des obus, entiers et fendus, de Ekmann et de Mare ä Finspong;

Des torpilles en töle d'aeier Bessemer de Gundberg;
Des modeles de materiel de ponts militaires de Norrman,
Et une milrailleuse du Systeme de Palmcrantz.
Dans la travee n° 1, des armes ä feu de la Compagnie de Husq-

varna, ä Jöcköping, et des armes blanches de Norrströin et Sven-
gren.

Italie.

L'exposition militaire, sauf quelques fusils dans la travee n° 3, se

trouve dans la galerie des machines. On rencontre d'abord des
speeimens d'habillement, d'öquipement et de harnachement, un
petit affüt avec avant-train, l'affüt automatique Albini, avec une
piece se chargeant par la culasse, et un beau plan-relief du champ
de tir de la Spezia, indiquant les dispositifs adoptes pour les
expöriences du canon de 100 tonnes; ce plan esl aecompagne de
nombreuses photographies. A cöte de ce relief est une mitrailleuse sur
affüt ä chandelier.

Japon et Chine.
Armes blanches.

Espagne.

L'exposition du minislere de la guerre est assez complete; eile
oecupe la travee n° 3 et comprend une belle collection des costumes
militaires du pays, les produits de la fabrique d'armes d'Oviedo, un
canon en bronze comprimö de 9C, et des projectiles de la fonderie
de Seville, des armes de Tolede, un canon de 15c de siege, se char-
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geant par la culasse, sur affüt du Systeme Krupp modifie; un affüt
de casemate pour le canon de 1SC, un affüt de campagne, le tout
provenant de la fabrique de la Trubia.

Le musee d'artillerie a envoye des specimens d'armes portatives
anciennes et de petites bouches ä feu; quelques petits modeles d'in-
ventions modernes, en particulier, une chevre de place, un canon de
28c Systeme Barrios, sur affüt de place, un obusier de 21c avec son
affüt de place, et le materiel des pontonniers.

Enfin, on remarque, pres de la travee nu 2, la collection des
hausses des canons de marine.

Autriche-Hongrie.
Dans la galerie des machines sont places, ä droite, les specimens

de la maison Ganz et Tarsa, plus loin des öchantillons de dynamite
et amorces de Mahler et Eschenbacher, ainsi qu'une forge portative;
enfin, pres de la grande avenue transversale, des blindages en acier
pour visieres, cuirasses, caissons, portes de forts, etc.

Russie.

Le musöe .pedagogique militaire est dans la travee n° 1, contre
l'avenue transversale; les armes blanches et les projectiles de la
fabrique de Zlatooust se trouvent dans la travee n° 3.

Suisse.

Cette nation a expose des types de coiffures militaires dans la
travee n° 2.

(La Revue d'artillerie veut bien ne pas dire que notre exhibition
de coiffure unique a un immense succes de rire.J

Belgique.
Les armes portatives sont placees dans la travee n° 3, qui contient

aussi des mitrailleuses Christophe-Montigny et des chevalets pour le
tir.

Dans la galerie des machines, une carabine Comblain est disposöe
sur un banc de tir d'experiences du Systeme Jaspar.

A soixante metres plus loin, ä droite, le major Le Boulenge a

expose ses telemetres.
Pays-Bas.

Dans la galerie des machines, on trouve:
Un canon de 12c raye, en bronze, se chargeant par la culasse, sur

affüt en fer (proposition du major Huiter et du capitaine von Kerb-
wyk);

Un avant-train d'affüt de rechange de 8C pour l'artillerie montee,
un affüt de rechange, un caisson ä munition pour canon de 8C

(chargement par la culasse), un caisson ä munitions d'infanterie, et
differents modeles d'obus pour canon de 12c, se chargeant par la
culasse, avec leurs fusees;

Puis, dans la travee n° 3, des photographies de maleriel, et, dans
la travee n° 2, des armes portatives.

Enfin, deux petits affüts de montagne, des modeles de harnachement

et des modeles d'armes portatives, dans la section des colonies
des Pays-Bas, ä l'entree du grand pavillon d'angle.
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Apres avoir termine l'examen de la section des Pays-Bas, on
atteindra la section francaise en parcourant la galerie du travail, ä

l'extremite de laquelle est assemblee la carle de l'elat-major francais

äU /»oooo-

France.

Un plan Joint ä l'article de la Revue d'artillerie et que nous ne
pouvons malheureusement pas reproduire, donne les noms des
classes dans lesquelles on peut trouver quelques sujets d'etude.

On citera seulement, dans cette nomenclature, les objets sur
lesquels il convient d'appeler principalement l'attention.

Le visiteur, allant de la galerie du travail ä la galerie d'honneur,
trouvera presque tous ces objets dans la galerie des machines.

Galerie des machines, classe 50: petits modeles de four Martin-
Siemens, convertisseur Pernot et convertisseur Ponsard pour la
fabricalion de l'acier, Leclerc, petit modele de fonderie pour projectiles.
— Voruz (Nantes), machines pour le moulage des obus de divers
calibres. — Enfer, soufflets et forges portatives de campagne. —
Ruggieri, artifices. — Davey, Bickford et Comp., fusees de sürete
pour mines, modele de cartouches pour mines. — Societe generale
pour la fabrication de la dynamite; cartouches, plans et vues de
travaux.

Classe 55: Colas, embattage mecanique des roues de voitures. —
Varrall, Elwell et Middleton, machines-outils diverses. — OEschger
et Mesdach, machine ä sertir les ceintures en cuivre sur les projectiles.

Classe 43 : tout ce qui, dans cette classe, peut interesser Partillerie
se trouve reuni, soit dans la salle n° 1 de la travee n° 3, pres de la
galerie d'honneur, soit dans une annexe situee ä l'autre extremite
du Champ-de-Mars, en face l'Ecole militaire.

Salle n° 1 : Societe anonyme des acieries et forges de Firminy,
tubes ä canons, frettes tourillons. — Societe anonyme des forges de
Franche-Comte, projectiles. — Jacob, Holzer et Comp., aciers en
barres, canons. — Compagnie des fonderies, forges et acieries de
Saint-Etienne, töles, blindages, canons, tubes ä canons. — Societe
des hauls-fourneaux, fonderies et ateliers de construetion de Mar-
quise, fontes brutes et moulees. — Societe anonyme des hauts-four-
neaux de Maubeuge, fontes et fers marchands,

Annexe de la classe 43 : Marrel freres, plaques de blindage.
Classe 68, travee n° 2: Mathieu-Caslay, modeles de fusils de

guerre. — Le Mat, carabines-revolvers et revolvers ä mitraille. —
Hotchkiss, canoto de campagne avec affüt, quatre canons-revolvers,
mitrailleuse sur affüt. — Biny, modele d'affüt ä eclipse. — Gastine-
Renette, arme de guerre se chargeant par la culasse ; tube ä tir. —
Perreaux, modele de canon theorique ä longue portee. — Gronnier,
machine ä tarauder les obus; obus ä couronne de balles; couronnes
de refroidissement pour proteger les ceintures pendant la coulee
des obus.

Classe 40, travee n° 2 : Gevelot, cartouches et amorces. — Goupil-
lot, douilles et amorces. — Marion, fusil ä tir rapide. — Gastine-
Renette, fusils, carabines, pistolets.
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Apres avoir etudie cette derniere classe, qui touche ä la grande
galerie d'honneur, on pourra visiter dans le parc, pres de la porte
de Seine, les trois pavillons du Creusot, de Terre-Noire et de Saint-
Chamond.

Ces pavillons, inslalles d'une facon remarquable, contiennent de
tres beaux specimens metallurgiques.

Le Creusot a expose des tubes ä canon, des plaques de blindage
et un modele en bois du canon de 100 tonnes, grandeur naturelle,
sur un wagon porte-corps.

Saint-Chamond a expose des tubes, des plaques de blindage, de
nombreux projectiles et un petit canon se chargeant par la culasse.

Terre-Noire a aussi des projectiles et des plaques.
Enfin, on trouvera, dans le palais du Trocadero, la collection des

armes anciennes qui fait partie de l'exposition rötrospective.
En resume, l'exposition de 1878 offre des sujets d'etude tres res-

treints au point de vue special de l'artillerie, car presque toutes les
puissances se sont abstenues d'exposer les produits de leurs meilleurs

specialistes.
11 est possible que de nouvelles installations viennent augmenter

la liste des objets qu'on vient de citer.» En ce cas, la Revue d'artillerie
annonce que, dans un prochain numero, eile tiendra compte de ces
modifications et commencera l'etude dötaillöe des expositions les
plus importantes.

DEFENSE DE PLEWNA.
Le Journal des Ingenieurs, revue mensuelle russe, paraissant ä

St-Petersbourg, a publie, dans son numero de fevrier dernier, l'inte-
ressante correspondance ci-apres, echangee entre le general beige
Brialmont et le general Todleben :

Bruxelles, le 21 decembre 1877.

Cher et illustre gönöral,
Je viens en mon nom et au nom des officiers du gönie, dont je suis le

chef, vous adresser de chaleureuses fölicitations sur la prise de Plewna et
sur l'influence salutaire que vous avez exercee depuis votre arrivöe sur
le theatre de la guerre. L'avenir vous reserve encore d'autres trioraphes,
car la guerre d'Orient n'est pas pres de finir. Je n'ai pas besoin de vous
dire que nos sympathies, dans celte guerre, ne sonl pas pour les
barbares asiatiques qui admellenl encore l'esclavage et la polygamie. Vous
irez donc ä Constanlinople, parce que l'interet de la civilisation l'exige.

i
Le temps n'est plus oü un poete pouvait dire :

Le trident de Neptune est le sceptre du monde.
Les iugönieurs beiges sonl tres curieux de savoir si les Turcs ont fail

faire des progres ä la fortißcation du champ de bataille, el si vous, mon
cher general, v^us avez applique des idöes nouvelles ä la defense des
positions et ä la construetion des lignes d'investissement.

Les journaux ont publiö des croquis sur Plewna et des dessins de
redoutes turques, que j'ai tout lieu de croire fort inexaets. Nous espörons
que bientöt il nous arrivera d'une source russe des renseignements plus
pröcis et plus dignes de confiance.
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